
LE PRIX COURANT

s à 16 pouces, mais on n'en compte guère
îclis de quinze à chaque aile; les plumes
le.queue sont assez belles aussi, quoique
minls longues et moins blanches que cel-
les dles ailes, Celles du corps, noires pour
les mâles et grises pour les femelles, sont
beaucoup p)lus courtes; elles servent prin-
'ilîalement pour la confection des éven-
î;îils, des garnitures et des boas dont l'eam-
ploi est de plus en plus répandu aujour-

t'ne livre brute de plumes, toujours
vendues telles quelles, les grandes mé-
lées aux pietites, les blanches aux noires,
%atiit de $50 à $55. Une seule autruche
pouvant fournir annuellement 9 livres <le
plaines, rapporte 'ainsi à son propriétaire
jusqu'à ýc-90, tandis que son entretien re-
%lent à peine à $20, y conmpris la nourri-
i l re.

Lorsque arrive le moment de la pondai-
s-on. deux fois par an également, c'est le
nille quîi creuse dans la terre le nid qui
'lit recevoir les oeufs de sa compagne;
"tiir nombre s'élève presque toujours à 15,
quit la femelle couve dans le jour, tandis
(rite le mâle la remplace durant la nuit.
H faut 49 jours jusqu'à ce que les petits
Irisent leur coquille pour en sortir gros
t oiiei un petit p)oulet, couverts de plumes
li(,rissées d'une couleur gris brun. Ils se
tinent debout dès leur naissance et vont
1ix mlêmes chercher leur nourriture com-
-otsée de son, de millet et de foin haché.

Vire fois éclose, les 'parents ne se sou-
* tilt plus le moins du monde de leur pro-
:- é'iitîîre dont Ils ne s'occupent même pas

'i tout dans les pays tropicaux, se con-
ctitant d'enfouir les oeufs sous le sable

!,,lt la chaleur les fait éclore air temps
-11u1. Il est donc Intéressant de constater
Cle l'instinc't suffit pour avertir l'autru-

1oqu'elle doit veiller elle-même à la
tîssance (le ses petits dans le pays tem-
ë dle l'Europe où l'on a réussi à l'ac-

,ia ter.
V ne fois éclos, les petits grandissent
ifiement, si rapidement qu'ils attel-
'-nt ,au bout d'environ un an et demi,
totalité de leuîr taill.e, et pèsent alors

Siî'on 440 livres. Dès l'âge (le neuf mois
input leur arracher leurs premières plu-

'.s presque aussi belles et aussi longues
('elles de leurs aînés.

-ýi l'on parque à part chaque couple
litruiches, les jeunes par contre, sont
ý(és tous ensemble et se suivent tou-
:1s de près comme un troupeau de mou-

ý.Leurs mouvements souples et on-
'liix sont assez gracielix à voir, surtout

-quc'ils courent,~ Loin de paraître lour-
vt maladroites comme celles que nous
lns courir au Jardin d'Acclimatation.
jeunes autruches forment un ensem-
issez harmonieux à voir par le balan-
Cnt rythmé de leur corps. Lie cou et
jaimbes- sont absolument dégarnis et
*aspect assez laid: un léger duvet, à

.~perceptible de loin, recouvre leur
irugueuse, Le bec et les jambes du
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mâle sont fortement teintés dle rose, ceux
dle la femelle sont d'un gris uniforme.

L'agilité dle l'autruche est très grande;
elle fait facilement 18 milles à l'heure, et
l)oZte crânement son cavalier une fois his-
sé dessus. Il faut beaucoup d'adresse p>our
y arriver. car Il est nécessaire de mainte-
nir en même temp)s le con (le l'animal afin
qu'il ne puisse iîas mordre, de s'y cram-
ponner et de pirendre un élan assez vigou-
reux pour sauter dessus (le par derrière.

La préparation (les plumes une fois ar-
rachées est assez délicate, et ce sont sur-
tout les manipulations multiples qu'elles
exigent qui maintiennent leur valeur à un
prix aussi élevé. Tout d'aillturs dépend
des soins minutieux qu'on parte aut tria-
ge. ait nettoyage, à la teinture et à l'apr-
prêt (le la plume qcîi pîasse par une ving-
taine <le mains différentes avant d'entrer
dlans le domaine dui c'ommerce qui en tire
de si grands avantages.

H. Heinecke.

CENDRES CONVRTIES EN COMBUS-
T IBLE

lUn fait -Intéressant, mais qui n'a pas
<i'core ét parfaitement vérifié,. c'est 'a
p rét eandue dé on v'crte par u n coridon nier
(le Penaiisyl v;i F.l d' un 'ompo><sé qui rend
poisible la comburstionî des cendres aussi
i;ien que du cha rbon. C'et te dIécouverte
fiti penser quelque peu aur mouvement
îw(rpé4tut'l. Si des C(eniii's peuvenît être
bifflées linc f:ais, elles peu vent l'être deux
fois et ainsi <le suite à l'inifinii.

La for il cle t' t com position m agi-
Ci( lgl.(ip .P ii'St n i c<fmlpliqtîée, iii myd-
terieuise. Elle n'a rien (le l'alchimie.
Les ing,é,:lie-nts qui y entrent sont faci-
les à se p)roicurer. Voici cette formule.
d'après "Chicago Chr-oniclIe":

"Sel ordinaire, tite livre; acidle oxali-
que, deux oCes; eau, un gallon. On foi-me
lit mélange d'lne partie (le charbon et
ti(,. trois parties de cendres, qu'on hum,ýc-
te avec la composition Indlqiiýv, et o'n
obtient ainsi una combustible meilleur que
1I charbon pur."

L'inventeur déclare qu'unle livre (le ce
:n,élange rend possible lit conmbuition dos
CEr.dies <i' tî aieou Cie lat houille Lji-
lumineuse, aussi bien que celle dlu c'bar-
bon. Nours attendrons, dit le journal cité
[Aus haut, que ceLte coqjkpositioai ait subi
unie épreuve scientifique, avant <l'acceep-
te'- complètement *cette déclaration, Le
cordonnier Inventeur peut être parfaite-
ment <le bonne foi (laits ses rcvendiia-
t1ons, sanis toutefois pouivoli' les appuyer
soi <les don nées suffisantes.

Tout le monde se rendra compte que
si le cordoninier en question a fait une
découverte dle ce genre, son invenîtion ai-
ilera à obtenir une combustion parfaite.
En d'autres termes, il pieut avoir trouvé
le- moyen dlobitenir la combuostion com-
1iète du charbon à demi brûlé. Quant à
brûler des cendres véritables, c'est une
chlose qui Iemrande à être vérifiée par


